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Quand les Wallons
font leur cinéma
aux Québécois

MONTRfAL
DE NOTRE ENVOYE SPECIAL

Montreal. Ses silos dé!>aftectés sur
le vieux port, sa nouvelle (et

splendide!) fresque géante représen-
tant L('(mal'd Cohen dans le centre-
ville et, moins visible à l'œil du tou-
riste, son industrie du cinéma, du jeu
vidéo et des effets speciaux.

Débordés par les demandes venues
dl' Holywood (:l.üOO emplois sont il
pourvoir dan.~ le secteur). les Québé-
cois ont besrlin d'aide. Une petite
troupe de Wallons est venue proposer
ses scnices à l'occasion d·unl.' mission
organisée par l'Awex (l'agl'nce wal-
limne à l'exportation et .nu investisse-
ments etrangCl's), le tonds pour l'inVl's-
tisscmcnt Wallimage et le Centre du
cinema et de l'audiovisuel.

Dans la délégatiüu. on trouvait des
produeteurs wallons à la reehf',rl!he de
coprodu(·teul'S qu~bécoi5.

Il y avait aussi des creatifs comme
Anthony Theni. Il a expliqué son pro-
jet transmédias auprès d'experts dans
LI' cadre de~ rencolltte~ de l'Oproduc-
tio11 francophone, un événement an-
nuel qui réunit près de 250 protes-
sionnels de la Francophonie ..• Ça ,~'C1p-
pelle "i7hmsftr". 011 parle de télépt1ria.
tùm dans une u'ebsérie. puis l'ia la
dalité virtuelle et enfin dam' lm wcb.
toon (une bande dessinée numérique
NDLR).»

Puisqul' Ja tëléportation permet par
définition de St' déplacer uù l'on l'eut,
il espérait convaincre des Québécois de
s'investir dans le projet: «Je doù en-
core finr1ll:.~er Illon snfnarÙ1 mai~ j'ai
ell l'il/tirN de plusir1/I',' pmdllctio/l8
pendant mrm .çtijour.»

Cinq elltrt'prises wallonnes spéciali-
sées dans les effets speciaux (dites
« VFX» pour avoir l'air plus cool),

avaient également fait le déplacement.
Leur objectif était dl' convaincre les
Québéeois de sous-traiter une partic
de leur tra\'ail en Wallonie. L'accueil
fut chaleureux mais le résult<lt final est
mitigé.

La collaboration se heurte d'abord à
la complexité des mécanismes wallons.

Au Canada. le crédit d'impôt. équi-
vall'ut à notre tax-shdter, pl'nnt't aux
productcurs d"économiscr ·to % de
leur investissement grâce au.x aides
publiques. En combinant les diffé-
rentes aides (tax-shelter, Wallimage ... )
on peut arriver à une économie simi-
laire en Wallonie.

Le hic. c'est qu'il faut au moins avoir
un Cil producteur belge dalu l'aventure.
que l'œuvre soit eumpéenne ou quI'
l'on bénéficie d"un traité de production
avec le pays. Or, ce que veulent sous-
traiter les Canadien.'i, cc sont principa-
leIDf',nt des superproductions holly-
woodiennes. Cela nl' rentre donc pas
dans les critères.

Une solution qui pourrait per-
mettre de déblolluer 1. situation
serait la création d'un nouveau
fonds d'im'estissement puhlic

Bernard Devillers de hl société Mi-
kras basée à Liège, fait partie des scep-
tiqucs: "C'est utopique de pcn,~er que
le.s _t'!ldios mnadiens t'llHt t'el/ir. Il il a
df.~ chose.'i phu simples à mettu en
plua pll1lr em'i.mger 11/1 l'rai éehunge
comme pllsliFr il un cridit d'impôt pu-
rement indu.~triel. Quand ru SI' déblo-
quem on pounu juuet dURS la cour des
grandfi.»

Philippe Reynaert. le directeur de
Wallimage, est dans le c.amp des opti-
mistes, Il propose une sulution pour
débloquer la situation ~ la création

d'un nouveau fonds d'invcstissemcnt-
qui «n'intcrr.'it'ndrail qUI! .mr les pru-

ductionx qui ne reli!t'cnf jJa<~du tCZ;):-

ilhettcl'. Cela permettm dl! t/,(/t'tliller
uvec des p(l.lf'~ qui ne ,~ontP(I,~ dam' les
l'éSeaU.I· du t(M'-sheltl'r a1/ dl' jilllt.neer
lm type dt" tmpoli qui ne nmtrr pa.~
dans ces critères comme la publicité. "

Rcyuacrt estime qu'une envdoppl'
de deUil millions d'ellros semit un blln
d~part. CeLa permettrait de mesurer
l'intérêt des Québécois pour la Wallo-
nie.

Où trouver ces millions? Au sein de
Digital Wallonia. suggère Philippe
Re}'naert. Accrochez-vous, e'est
presque fini. Digital Wallonia, e'est

une enveloppe l'onséquente (:300 mil-
lions d'euros) qui 1I été débloquée pour
soutenir lé développement du digital
en \Vallonie. Selon Reynaert, ce tonds,
désonnais sous la tutcUc du nouveau
ministre de l'Économie Pierre-Yves Je'
holet (MR). n'e~t pas épuist'.

On pourrait done utiliser cet argent
pour être aussi compétitif que le crédit
d'impôt canadiel1. «çu. permettra de
.wlidificr fénls.y,'iûme, Chaque fois
qiJ'elle,~ ont l'IIC('a·,~ÙIII dt t1'l./t'Clilkr IIUI'

de.~gro., projets vmu,ç d'Andriqul? du
NorU. les boîtes be/lfes fimt des pl'Ogti"~
formidables. "

Du côté du ministre Jeholet. on at-
tend le rapport venu du Canada pour
se prononcer mais II' premier retour
est plutot favorable. "C'est un Joss;,r
que l'~m~uit ~t: p/:ès et l·t/Il fait pllttie
de., pistes eIWI/JUgees .••

Même ~i cette nOllvellt' aide finan-
cière était mise en pLace, il reste des
freins. Les eutreprises d'effets spéciaux
en Wallonie manquent également dt,
main-d'Œuvre et de savoir·faire. "Olr
forme Ir., jeunes qui SIJrteilt Je!! émir,.,
mai,~ une fois q11'ils det'iellnent pm-

duc/if". i!.~partent, notamment aIL Cu-
nada, constate Michel Denis, patL'Oll
de Benuts. Ils vell/wt tmvuilfrr SUl'
des film.s st,l/le Marre!, Fo,r, WaI'l!CI".

Des film.s il l',ffets spltiau"r Ill' genre.
Forcénunt, ce n'est pm' fi! Belgique
qu'ils mmf uvair {'!' gel/re de projet. »

Le constat est similaire chez son col-
lègue d~ Mikrus : "La jilrmation e~t le
l'œllr du jlmblhnc. On II t'roimt1lt de,~
diffiCllltis à trom'u d".,,· gms. Il y u
deu.l' tlU tmis à:r,le,~ en Belgique Itwi,s
elles ne sont pus au nh'ful{ de~ frCIlt-

fUlse .•. »
Reste un atout auquel personne

n'avait pensé avant d~ prendre l'avion:
les Quêbécois parlent français. Ils pré-
fèmnt travailler awc leurs cousins wal-
lons pintât que des Indien~ ou d{'s
Chinois.

Certains ont d'ailleurs accepté de
« tcstcr" les entreprises wallonnes. La
cnl!ilboratiou est donc pos.'\ibll' mais :il
faudra leur faire un prix d'amil;. _

MAXIME 81ERMf:
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ANIMATION

Le père Noël
n'est pas
une ordure
Il s'appelle
laur@nt AbecilIs-
sis. Quand il parle, on entend un
Québécois. Il est d'ailleurs né au
Canada. Laurent a pourtant gran-
di en Belgique et garde un atta-
chement particulier envers notre
pays. Cela fait vingt-deux ans qu'il
travaille dans le domaine des
effeb spéc:iaux. En 2000, après
avoir participé aux développe-
ments de sédes dont ({Lust » W il
reçu un Emmy Award pour le
cra5h d'avion du premier épî-
sode), il fonde Di-o-matic.
Son but? Créer des logiciels pour
l'animation de personnages
comme Bab l'éponge, les
Schtroumpfs, ou enc:ore Garfield.
leurs figurines décorent le bureau
de l'entreprise ou travaillent une
dizaine de salariés, en plus des
indépendants. Le succès est au
rendez-lious, Ses logiciels ont été
vendus à plus de 8.000 clients.
Il ya deux ans, Laurent Abecassis

décide de passer du côté des créa-
teurs. Il fonde une nouvelle société
baptisée K6 Média Group. Utravaille
actuellement sur un dessin animé
issu de la BD « Petit Père Noël ~).Il
sera diffusé sur Radio Canada mais
aussi Ouftivi (RTBF) et Ketnet (VRT)
à la Noël 2018. ( En plus du dessin
animé, on développe l'animation du
personnage, Il sera pOSSible d'intervie~
wer le Petit Père Noel qui sera présent
"physiquement" en réalité augmen-
tée.» Comme si 'e lapin Roger Rabbit
était sur le fauteuil rouge de Micnel
Orucker et lui répondait en direct.
Cette technologie peut être utilisée
dans tous les doma'ines ; chanteuse
virtuelie. personnage historique qui
sert de guide au mu~êe...
la bonne nouvelle, c'est que laurent
Abecassis compte s'installer en Bel-
gique dans les prnchains mois. Parce
qu'il manque de main-d'œuvre et
qu'îl a envie de former des jeunes de
chez nous. Une bonne manière de
convaincre certains geeks wallons de
ne pas s'expatrIer au Canada et de
faire leur carriÈre en Belgique.

M.BMt
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